
DÉBATS DES COMMUNES

M. Mackenzie répond brièvement pendant
qu'on réclame la mise aux voix. Bien qu'il y
ait lieu pour le pays, croit-il, de participer à
la défense du Dominion, il n'irait pas jusqu'à
accepter la proposition du gouvernement, qui
demande une somme globale sans renseigner
la Chambre sur ses projets de dépenses. Le
ministre de la Milice, ajoute-t-il, a préten-
du-ce qui est absurde-que l'entente conclue
en Angleterre par quatre ministres canadiens,
deux ans avant la Confédération, liait les pro-
vinces Maritimes. On ne saurait imaginer, à
son avis, d'affirmation plus absurde que celle
du ministre de la Milice.

Sir John A. Macdonald rappelle à la
Chambre la décision qui a déjà été prise de
respecter rigoureusement les règles du débat,
règles que le député de Lambton persiste à
violer, allant même jusqu'à menacer de re-
courir à des moyens déloyaux s'il ne peut
obtenir par des moyens honnêtes l'occasion
qu'il recherche. Puis, contrevenant au bon or-
dre et aux dispositions intervenues, il a
profité de la circonstance pour répéter ses
vieux arguments et ressasser son discours an-
térieur. Quant à l'affirmation de M. Macken-
zie voulant que la motion de 1865, qu'il avait
appuyée, n'ait été qu'une manoeuvre diploma-
tique destinée à tromper le peuple anglais, il
la répudie avec indignation; si elle était fon-
dée, cela voudrait dire que le député de
Lambton a participé à une supercherie. Au
milieu des acclamations, le premier ministre
donne lecture du compte rendu du discours
prononcé alors par M. Mackenzie pour protes-
ter de sa confiance au gouvernement de l'épo-
que. Au nom de ce gouvernement il nie
catégoriquement l'accusation, qui suppose une
conduite basse et dégradante, selon laquelle
on aurait cherché à tromper le peuple ou le
gouvernement d'Angleterre. (Acclamations
nourries).

L'hon. M. Galit (au milieu d'applaudisse-
ments généreux) s'inspire du compte rendu
du débat en question pour citer sa propre
déclaration selon laquelle les fonds qu'on de-
mande au Parlement de voter devraient être
mis absolument à la disposition du gouver-
nement pour les fins indiquées.

L'hon. M. Dorion défend l'attitude de M.
Mackenzie; l'honorable M. Johnson cherche
à prendre la parole à diverses reprises, mais
chaque fois ses interventions sont déclarées
irrégulières.

[Sir G.-É. Cartier.]

M. McDonald (Antigonish), qui a entendu
parler pour la première fois de l'ancien crédit
canadien d'un million de dollars, estime que
cette partie du total de 5 millions devrait être
assumée exclusivement par l'Ontario et le
Québec, en plus de leur quote-part des 4 au-
tres millions.

M. Metcalfe demande au ministre de la
Milice quelle somme sera consacrée aux forti-
fications à Toronto et à Kingston? On doit
dépenser à Montréal la somme de 440,000
livres sterling.

Sir G.-É. Cartier répond que la plus grande
partie de cette somme doit être dépensée à
Kingston et le reste dans les autres endroits.

M. Metcalfe ne comprend pas que le gou-
vernement puisse être aussi positif au sujet
des dépenses qui seront effectuées à Montréal,
alors qu'il ne peut pas dire quelles sommes on
dépensera à Toronto et à Hamilton (Des voir:
«Convoquez les députés».)

M. Rymal trouve singulier que le ministre
de la Milice ne puisse répondre à cette ques-
tion. (Des voix: «Convoquez les députés».)

Sir. G.-É. Cartier se borne à répéter sa ré-
ponse précédente.

La Chambre se prononce alors sur l'amen-
dement proposé par M. Mackenzie, lequel est
rejeté par 102 voix contre 51.

Ont voté pour: MM. Anglin, Béchard, Bod-
well, Bourassa, Burpee, Cameron (Huron),
Cameron (Inverness), Cheval, Coffin, Connell,
Coupal, Croke, Dorion, Ferris, Forbes, Fortier,
Geoffrion, Godin, Holton, Johnson, Jones
(Halifax), Kempt, Kierzkowski, McDonald
(Glengarry), McDonald (Antigonish), Mac-
kenzie, McConkey, McLellan, McMonies,
Metcalfe, Mills, Morison, Oliver, Paquet,
Parker, Power, Pozer, Redford, Ross (Victoria,
N.-B.), Rymal, Savary, Scatcherd, Senecal,
Snider, Stirton, Thompson (Ontario), Trem-
blay, Wells, White et Young--51.

Ont voté contre: MM. Archambeault, Ault,
Beatty, Beaubien, Bellerose, Benoît, Bertrand,
Blanchet, Bowell, Bown, Brousseau, Brown,
Burton, Caldwell, Cameron (Peel), Camp-
bell, Carling, Cartier, Caron, Cartwright, Cay-
ley, Chamberlin, Chauveau, Cimon, Costigan,
Crawford (Brockville), Crawford (Leeds),
Currier, DeNiverville, Desaulnier, Dobbie,
Drew, Dufresne, Dunkin, Ferguson, Fisher,
Fortin, Galt, Gaucher, Gaudet, Gendron,
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